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« Boîte d’amnistie » : une poubelle permettant aux visiteurs de jeter les drogues qu’ils ne souhaitent pas garder 
 

ANKORS : Société de soutien et de sensibilisation du Réseau SIDA Kootenay 
 (AIDS Network Kootenay Outreach and Support Society) 

 
ATR : réflectance totale atténuée 

 
BCCSU : Centre de la Colombie-Britannique sur l’usage de substances (British Columbia Centre on Substance Use) 

 
EDC : saisie électronique des données 

 
FTIR : Spectroscopie infrarouge par transformation de Fourier 

 
Bandelettes de détection du fentanyl par dosage immunologique : également appelées bandelettes de détection 
du Fentanyl  

 
GC-MS : chromatographie en phase gazeuse-spectrométrie de masse LSD : diéthylamide d’acide 
lysergique, également appelé « acide »  
 
MDMA : 3,4-méthylènedioxyméthamphétamine OPS : site de prévention des surdoses 

OQ : qualification 

opérationnelle PQ : qualification 

de performance PWUD : 

consommateurs de drogues 

qNMR : résonance magnétique nucléaire quantitative 
 

RSC : monocanal de référence SCS : site de consommation supervisée SSC : échantillon monocanal 

SWGDRUG : Groupe de travail scientifique pour l’analyse des drogues saisies 

 
 1.0 Glossaire des acronymes et d’autres termes fréquemment 
utilisés  
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2.1 À propos du BCCSU 
Le British Columbia Centre on Substance Use (BCCSU) est une organisation provinciale en réseau 
chargée d’élaborer, de mettre en œuvre et d’évaluer des approches fondées sur des données 
probantes en matière de toxicomanie. La vision du BCCSU est de transformer les politiques et les 
soins en matière de consommation de drogues en Colombie-Britannique en transformant la 
recherche en éducation et en conseils de soins fondés sur des données probantes. En soutenant 
l’élaboration collaborative de politiques, de lignes directrices et de normes, le BCCSU cherche à 
améliorer l’intégration des meilleures pratiques et des soins dans le continuum de la 
consommation de drogues, au service de tous les Britanno-Colombiens. 

 
Le BCCSU cherche à atteindre ces objectifs grâce aux activités intégrées de ses trois fonctions 

principales : 
 

Recherche - Diriger un programme multidisciplinaire et novateur d’activités de recherche, 
de suivi, d’évaluation et d’amélioration de la qualité pour guider les améliorations du 
système de santé dans le domaine de la consommation de drogues. 

 
Éducation et formation - Renforcer les activités d’enseignement de la médecine 
spécialisée en toxicomanie à travers les disciplines, les établissements universitaires et les 
autorités sanitaires, et former la prochaine génération de leaders interdisciplinaires en 
médecine des toxicomanies. 

 
Conseils sur les soins cliniques - Établir et aider à mettre en œuvre des lignes directrices 
de pratique clinique fondées sur des preuves, des voies de traitement et d’autres 
documents de soutien à la pratique. 

2.2 À propos de la vérification des drogues 
La Colombie-Britannique traverse la plus grave crise de surdose de drogues de son histoire. Rien 
qu’en 2017, 1 487 personnes sont décédées d’une surdose de drogue illicite (presque autant que 
les deux années précédentes combinées).1 La crise des surdoses est en grande partie attribuable à 
l’émergence d’opioïdes synthétiques hautement puissants et fabriqués illégalement, qui a 
engendré un approvisionnement en drogues toxiques illicites.2 En 2017, le fentanyl a été détecté 
dans 84 % de tous les décès par surdose de drogues illicites, contre 4 % cinq ans plus tôt, en 2012. 

1 Cet afflux de substances hautement toxiques dans l’approvisionnement en drogues illicites 
nécessite l’incorporation de toutes les mesures de réduction des méfaits possibles en une 
stratégie globale et multisectorielle, afin de prévenir les décès par surdose.2 

 
  2.0 Introduction  
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La vérification des drogues est un service visant la réduction des méfaits qui permet aux individus 
de soumettre de manière anonyme des échantillons de drogue à des fins d’analyse et de recevoir 
une consultation personnalisée et factuelle concernant leurs échantillons. La vérification des 
drogues peut être effectuée à l’aide d’une gamme de technologies et dans divers contextes. Bien 
qu’elle ait été expérimentée pour la première fois dans des milieux communautaires en Californie 
dans les années 1960 et au début des années 1970,3 ce n’est qu’au début des années 1990 qu’elle 
s’est imposée comme une stratégie visant à réduire les méfaits associés aux nouvelles substances 
psychoactives présentes dans les fêtes en Europe.3 Des services de vérification des drogues ont 
désormais été mis en place dans toute l’Europe occidentale3,4 et sur des sites en Australie,5 aux 
États-Unis6 et au Canada.8–12 La présence imprévue d’opioïdes puissants, tels que le fentanyl, dans 
les drogues illicites est un facteur contributif. 

 
La vérification des drogues a pour but primordial de fournir aux personnes qui consomment des 
drogues (PWUD, people who use drugs) des informations sur le contenu des drogues qu’elles ont 
l’intention de consommer et de donner aux individus les moyens de prendre des décisions plus 
éclairées concernant l’usage de substances. La vérification des drogues constitue l’un des rares 
moyens d’assurer la sécurité des consommateurs dans le contexte d’un approvisionnement illégal 
et non réglementé en drogues de rue. 

 
2.3 Historique de la 
vérification des drogues en 
Colombie-Britannique 
La vérification des drogues est apparue pour la première fois en Colombie-Britannique à la fin des 
années 1990 en tant que service informel, reposant sur des pairs, sur la scène de la musique 
électronique de danse. Bien que le test colorimétrique informel des comprimés d’« ecstasy » ait 
rencontré au départ une opposition farouche de la part des forces de l’ordre locales, le ministère 
de la Santé de la Colombie-Britannique a publié un document de politique en 2005 qui 
reconnaissait la vérification des drogues en tant que stratégie intégrale de réduction des méfaits 
pour les PWUD.13 

 
Le service de vérification des drogues le plus ancien de la province a été fourni par la Société de 
soutien et de sensibilisation du Réseau SIDA Kootenay (ANKORS), qui fournit la vérification des 
drogues sur place lors du grand festival de musique de plusieurs jours Shambhala, tous les mois 
d’août depuis 2003. D’autres projets pilotes de vérification des drogues ont également vu le jour 
ces dernières années, notamment un projet axé sur l’utilisation de bandelettes de détection du 
Fentanyl par dosage immunologique sur le site de consommation supervisée d’Insite en 2016.23 La 
STS Pain Pharmacy à Victoria a également commencé à proposer des tests par dosage 
immunologique sur bandelette la même année.14 
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Avant 2016, une exemption fédérale en vertu de la Loi réglementant certaines drogues et autres 
substances était requise pour permettre au personnel du service de réduction des méfaits de 
fournir des services de vérification des drogues aux PWUD. Cependant, conformément à l’autorité 
de la loi provinciale sur la santé d’urgence (arrêté ministériel n° M488), la vérification des drogues 
est désormais considérée comme un service de prévention des surdoses. Par conséquent, pour 
mettre en place un service de vérification des drogues, le bureau de santé médicale de la zone de 
prestation des services de santé doit fournir une désignation écrite 
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du site comme site de prévention des surdoses. Cela a considérablement élargi les possibilités de 
vérification des drogues en Colombie-Britannique. 

 
En octobre 2017, le BCCSU s’est associé aux autorités régionales de la santé, aux organismes 
communautaires locaux et à divers niveaux administratifs pour élargir la disponibilité des 
services de vérification des drogues en Colombie-Britannique. Ce programme a été initialement 
mis en œuvre en partenariat avec la Vancouver Coastal Health Authority sur le site de 
consommation supervisée d’Insite et a depuis été étendu aux sites de Fraser Health, Interior 
Health et Island Health. Ce programme associe l’utilisation de spectromètres infrarouges à 
transformée de Fourier (FTIR) à des bandelettes de détection du fentanyl par dosage 
immunologique pour analyser rapidement et précisément les substances au point de service. Le 
programme est conçu pour être un service facilement accessible axé sur la sécurité des PWUD. 

 
2.4 À propos de ce manuel 
Ce manuel fournit des instructions de base sur les procédures, protocoles et méthodes de 
vérification des drogues utilisés par le programme de vérification des drogues du BCCSU. Il est 
destiné à compléter (et non à remplacer) la formation en personne. 
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3.1 Spectroscopie infrarouge à transformée de 
Fourier 

La spectroscopie infrarouge à transformée de Fourier (FTIR, ou IRTF) est une technique 
d’analyse chimique établie couramment utilisée dans la chimie médico-légale ainsi que dans les 
industries alimentaire et pharmaceutique. La spectroscopie FTIR fonctionne en projetant un 
large spectre de lumière, dans la gamme de longueurs d’onde infrarouge, sur un échantillon et 
en mesurant la quantité de rayonnement infrarouge absorbé. Étant donné que chaque 
composé a un comportement d’absorption unique, les données collectées peuvent être 
utilisées pour effectuer une modélisation mathématique du spectre unique de l’échantillon et 
le faire correspondre aux profils d’absorption trouvés dans les bases de données de la 
bibliothèque de référence.13,15 Les spectres sont définis comme des mesures caractéristiques 
d’absorption en fonction de la longueur d’onde électromagnétique. 

 
Le BCCSU utilise un spectromètre Bruker ALPHA-II ou ALPHA FTIR équipé du module de réflectance 
totale atténuée (ATR) en platine (qui a un cristal d’ATR en diamant), exploité avec le logiciel OPUS. 
OPUS est un programme informatique utilisé pour mesurer le spectre d’absorbance d’une 
substance inconnue et l’adapter aux spectres stockés dans une bibliothèque de référence. Les 
bibliothèques de référence sont une collection de spectres collectés à partir de substances pures 
testées en laboratoire. Le programme de vérification des drogues du BCCSU utilise au quotidien 
trois bibliothèques de référence principales qui contiennent des drogues courantes et des 
adultérants : le Scientific Working Drug for Analysis of Seized Drugs (SWGDRUG), TICTAC ATR-FTIR 
et la BCCSU ATR-FTIR Library. 

• SWGDRUG : se compose de 561 spectres  

• TICTAC ATR-FTIR : se compose de 369 spectres  

• BCCSU ATR-FTIR : se compose de 32 spectres  

Des bibliothèques alternatives sont également utilisées au besoin : 
 

• ATR-LIB-PHARMA + : se compose de 4 sous-bibliothèques de 10 105 spectres totaux  

• Demolib : se compose de 350 spectres  

Notez que bien que le spectromètre Bruker ALPHA FTIR puisse identifier rapidement et avec 
précision une large gamme de composés présents dans un échantillon, il ne peut détecter que 
les substances présentes dans des proportions supérieures à environ 3-4 %.7 Il convient de 
noter que certaines substances, comme le fentanyl, peuvent produire une toxicité grave en 
dessous de ce niveau. 

 
3.0 Principales technologies de vérification 
des drogues 
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3.2 Bandelettes de détection du fentanyl 
Les bandelettes de détection du fentanyl sont un test par dosage immunologique en une étape 
qui utilise un anticorps sélectif pour une drogue ou un groupe de drogues.16  Le programme de 
vérification des drogues du BCCSU utilise des bandelettes de détection du fentanyl par dosage 
immunologique BTNX Rapid ResponseTM, conçues à l’origine pour la détection du fentanyl dans 
les échantillons d’urine. 

 
Les bandelettes de détection par dosage immunologique sont capables de détecter des 
traces de fentanyl et de certains analogues avec une limite de détection de 0,13 
microgrammes/ml17 (tableau 1). Elles fournissent des résultats binaires (présence/absence) et 
ne fournissent pas d’informations sur d’autres composés pouvant être présents dans un 
échantillon de drogue. 

 
 
 

Liste de réactivité croisée analogique du fentanyl 
 

Carfentanil Butrylfentanyl 

Parafluorofentanyl Acétylfentanyl 

Fentanyl Furanylfentanyl 

Valérylfentanyl Ocfentanil 

3-méthylfentanil Rémifentanil 

Sufentanil Norfentanyl 

 
Tableau 1. Liste de réactivité croisée analogique du fentanyl pour les bandelettes BTNX17  

 
 

Le BCCSU associe toujours le test FTIR avec un test par bandelette de fentanyl, sauf si le client 
refuse le test. Dans ce cas, le résultat du test effectué avec la bandelette de détection du 
fentanyl sera enregistré comme « refusé » dans le système de saisie électronique des données 
(EDC)* ou dans la fiche de déclaration des données (voir annexe 7.7). Les bandelettes de 
détection du fentanyl par dosage immunologique sont disponibles dans les sites de prévention 
des surdoses (OPS) et les sites de consommation supervisée (SCS) à travers la Colombie-
Britannique. 

 
 

 

* Pour obtenir une copie du manuel EDC, veuillez contacter le BCCSU  
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Spectroscopi
e infrarouge 

à 
transformée 

de Fourier 

 
Bandelette de 
détection du 
fentanyl par 

dosage 
immunologiq

ue  

Taille et 
portabilité 

Compact et transportable 

Utilisation mobile et stationnaire 

Compact et transportable 

Utilisation mobile et stationnaire 

 
Temps de 

traitemen
t 

Temps de traitement rapide (généralement 
moins de 5 minutes, jusqu’à 10 minutes pour 
les mélanges complexes) 

Convient aux situations à fort trafic 

 
Temps de traitement rapide (moins de 2 
minutes) Convient aux situations à fort 
trafic 

 
 
 
 

Portée 
de la 
détection 

 
Détecte une large gamme de composés, y 
compris les agents de coupage et de polissage 

N’identifie pas les composés qui n’ont pas été 
saisis dans la bibliothèque de référence 

Peut ne pas faire la distinction entre les 
drogues ayant des structures chimiques 
similaires (par exemple, les analogues du 
fentanyl) à de faibles concentrations 

Détecte la présence ou l’absence de 
fentanyl et de certains analogues du 
fentanyl uniquement (voir tableau 1.) 

Ne fournit aucune information sur la 
quantité ou la proportion relative de 
drogue ou de classe de drogue 
présente dans un échantillon 

Des faux positifs ou des faux négatifs 
sont possibles, selon la substance et la 
méthode utilisées 

 

Formatio
n requise 

Les résultats sont relativement faciles à 
interpréter avec le logiciel OPUS 

Le personnel doit être formé à l’utilisation 
d’instruments, de logiciels et de bibliothèques 
de référence 

 
 

Les résultats sont faciles à interpréter 

 
 

Préparation 
de 
l’échantillon 

 
Préparation d’échantillons minimale ou nulle 

requise Nécessite environ 5 mg d’échantillon 

Non destructive - l’échantillon peut être 
retourné au client ou utilisé pour des tests 
supplémentaires 

Préparation d’échantillons minimale ou 
nulle requise 

Nécessite environ 1 à 2 mg d’échantillon 

Destructive - l’échantillon ne peut pas 
être retourné au client sous sa forme 
originale ou utilisé pour d’autres tests 
au point de service 

 
 

Fiabilité 
du 
résultat 

Fournit des estimations en pourcentage des 
composants d’une substance (y compris les 
agents de polissage et de coupage) 

Fournit des proportions approximatives mais 
nécessite des tests avec des technologies plus 
avancées pour confirmer 

 

Fournit un résultat binaire (positif ou 
négatif pour le fentanyl), mais une 
capacité limitée à détecter tous les 
analogues du fentanyl 

Limite 
de 
détection 

Détection limitée des substances présentes à 
de faibles concentrations (moins de 3-4 %7) 

Très sensible (limite de détection de 0,13 
microgrammes/ml17) 
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Tableau 2. Comparaison entre les bandelettes de détection du fentanyl et la spectroscopie FTIR.13
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La vérification des drogues a lieu dans divers contextes et endroits à travers la province, y compris 
les SCS/OPS et les festivals et événements musicaux. 

 
4.1 Configuration générale du site 
La vérification des drogues a lieu dans les sites des partenaires communautaires avec l’approbation 
des autorités sanitaires régionales. Lors de la mise en place de l’équipement de vérification des 
drogues, il est essentiel de travailler de manière respectueuse et en collaboration avec le 
personnel du site, afin de garantir une perturbation minimale des activités en cours sur le site. 

 
Si possible, les services de vérification des drogues doivent être installés dans un endroit facilement 
accessible qui offre un certain degré de confidentialité et d’intimité aux utilisateurs des services. 
Dans la mesure du possible, des informations sur le service de vérification des drogues doivent être 
affichées sur le site pour s’assurer que les membres de la communauté sont au courant des services 
fournis et que les heures d’ouverture sont affichées de façon bien visible. Une copie plastifiée de la 
clause de non-responsabilité du BCCSU (voir annexe 7.1) doit être affichée en tout temps et les 
points clés en doivent être examinés avec le client avant de procéder à la détection. Cette clause de 
non-responsabilité fournit des informations pertinentes sur les limites de la spectroscopie FTIR et 
des bandelettes de détection du fentanyl, ainsi que des conseils et des informations de base sur la 
réduction des méfaits. 

 
4.0 Protocole de vérification des drogues 
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4.2 Détection de drogues dans 
les sites de consommation 
supervisée et de prévention des 
surdoses 

4.2.1 Liste de contrôle des fournitures et de l’équipement 

Lorsque les stocks spécifiques au site sont faibles, les techniciens de vérification des drogues sont tenus de le 
communiquer. 

 
Pour chaque quart de travail, les techniciens de vérification des drogues doivent être équipés du matériel 
suivant : 

 

� Spectromètre FTIR et boîtier 

� Bloc-notes et stylo 

� Bordereaux de déclaration 

� Spatule de laboratoire en acier 
inoxydable 

� Coupelles médicales en papier 

� Classeur d’information sur les 
drogues 

� KimwipesTM ou KleenexTM  

� Bouteille d’eau 

� Bandelettes de détection BTNX pour benzodiazépines 

� Bandelettes de test BTNX pour LSD 

� Feuille laminée avec la clause de non-responsabilité  

� Tableau des combinaisons de drogues TRIPSIT 

 
Le cas échéant : 

 
� Barre d’alimentation 

� Connexion Internet portable 
(recommandée 5 Go/mois) 

� Kit de test Ehrlich 

 
 

� Rallonge 

� Lampe de bureau 

 

Les sites doivent fournir les fournitures suivantes : 
 

� Table/espace de travail et 
chaise 

� Bandelettes de détection du 
fentanyl 

� Gants en nitrile ou polyuréthane 

� Connexion Internet (si possible) 

� Source d’alimentation stable 

�  Pochette pour système d’élimination 
des drogues 
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DeterraTM (ou autre 
plan d’élimination 
sécuritaire/« boîte

s d’amnistie »)  

� Tampons alcoolisés 

 

Notez que les fournitures fournies par les sites ne doivent pas être supprimées. 
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Bonjour, je suis [nom], technicien(ne) de vérification des drogues. Je vais 
utiliser deux technologies différentes pour vérifier vos drogues aujourd’hui. Le 
FTIR me permettra de voir jusqu’à 4 composants différents dans votre drogue. 
Le FTIR a une limite de détection d’environ 3 à 4 % et ne peut pas détecter les 
substances qui ne sont pas présentes dans nos bibliothèques de référence. 
J’utiliserai également une bandelette de détection du fentanyl pour voir s’il y a 
du fentanyl. Vous récupérerez la majeure partie de votre échantillon, mais 
j’aurai besoin de quelques grains pour le test du fentanyl. Les deux tests 
devraient durer environ 5 minutes par échantillon. 

 
 

Vous avez des questions ? 
 
 

Combien de drogues souhaitez-vous vérifier aujourd’hui ? 
 
 

Concernant cet échantillon, quelle drogue pensez-vous avoir achetée ? 
 
 

Avez-vous déjà essayé cet échantillon ? 
 
 

(Si le client a déjà essayé l’échantillon) : Quel résultat attendez-vous maintenant du test de 
cet échantillon ? 

4.2.2 Procédure de vérification des drogues 
 

Lorsque le client s’approche de la zone de vérification des drogues : 

 
1. Expliquez les procédures de vérification des drogues au point d’intervention (spectromètre 

FTIR et bandelettes de détection du fentanyl) en utilisant le script donné à titre d’exemple 
ci-dessous. N’oubliez pas qu’à moins que le client refuse de se soumettre au test, les deux 
procédures seront utilisées en toute situation. 
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Capturer des données 

La vérification des drogues fournit des informations opportunes sur les marchés 
locaux de la drogue de rue en Colombie-Britannique. Il est essentiel de suivre les 
données de manière cohérente afin d’analyser et d’agréger les résultats et les 
tendances. Les informations sont collectées dans le système de saisie électronique des 
données ou dans la fiche de déclaration des données (voir annexe 7.7). Les 
informations suivies pour chaque échantillon sont les suivantes : 

• Avant ou après consommation : le client dont la drogue fait l’objet de la 
vérification a-t-il déjà consommé l’un de ces produits en particulier ?  

• Drogue attendue : quelle substance le client pense-t-il avoir achetée ? Si la 
substance est contrôlée après consommation, la drogue attendue doit refléter 
les attentes actuelles. Notez ce que la drogue a été achetée comme mentionné 
dans les notes. 

• Couleur et texture : quelle est l’apparence de l’échantillon ? Les descriptions de 
l’apparence doivent suivre les directives du BCCSU pour identifier les couleurs 
et les textures  

• Influence : le client a-t-il jeté l’échantillon sur place ?  

• Résultats : quels ont été les résultats de la vérification des drogues ? Assurez-
vous d’inclure les résultats du test avec bandelette de détection par dosage 
immunologique. 

• Commentaires : y a-t-il quelque chose d’important dans l’échantillon qu’il serait 
important de noter ? Parmi les exemples, on peut citer : 

1. Si et pourquoi le spectre d’échantillons nécessitait un examen secondaire 
par un technicien principal de vérification des drogues 

2. Si et pourquoi une certaine méthode de test a été refusée 

3. Si et pourquoi plusieurs itérations de test ont été effectuées sur le même échantillon 

4. Tout effet secondaire indésirable ou anormal ressenti par le client 

5. Si une alerte de santé publique a été émise 

6. Si l’échantillon a été testé après consommation, quelle drogue a été 
initialement achetée 

7. Toute autre observation notable concernant l’échantillon 
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Drogue attendue 

Souvent, de nombreux noms ou termes d’argot différents sont utilisés pour 
désigner une drogue particulière. Dans certains cas, le même nom est toujours 
utilisé pour désigner la même drogue (par exemple, en Colombie-Britannique, 
side/jib fait référence à la méthamphétamine, up/poudre fait référence à la 
cocaïne), et dans d’autres cas, différents médicaments peuvent être désignés par 
le même nom (par exemple, en Colombie-Britannique, speed peut désigner 
plusieurs stimulants, y compris la méthamphétamine, l’amphétamine et le 
méthylphénidate). En particulier, le terme d’argot down peut désigner l’héroïne, 
le fentanyl, un mélange d’héroïne et de fentanyl ou un opioïde non spécifié. 

Pour évaluer avec précision les attentes du client à l’égard de son échantillon avant 
la vérification des drogues, il est important de toujours lui demander des 
éclaircissements chaque fois que des termes d’argot sont utilisés. 

Exemple : 
Technicien : quelle drogue pensez-vous avoir achetée ?  
Client : down 
Technicien : savez-vous si c’est censé être de l’héroïne ou du fentanyl ? 
Client : ça devrait être du fentanyl 

Lors de l’enregistrement de la drogue attendue, il est important de saisir que le client 
s’attendait à l’origine à ce que la substance soit du down, mais, après avoir été 
questionné, a spécifié le fentanyl. Dans le système EDC, cela doit être enregistré 
comme « Down-Fentanyl ». Si le client ne peut pas être plus précis, cela doit être 
enregistré comme « Down (opioïde inconnu) ». 

 
 
 

Déterminer si la drogue attendue est présente 

Si un signal de la substance attendue est détecté par le technicien lors de l’analyse FTIR, 
l’échantillon contient la substance attendue par le client. Un résultat positif du test avec 
bandelette de détection par dosage immunologique (fentanyl, benzodiazépines ou LSD) peut 
également indiquer si la drogue attendue est présente. 

L’échantillon est considéré comme ne contenant pas la substance attendue par le 
client si le technicien de vérification des drogues détermine qu’elle n’est présente 
en aucune quantité selon l’une ou l’autre des technologies de vérification des 
drogues. 

Il est impossible de déterminer si l’échantillon contient la substance attendue ou 
non lorsque : 

1. La substance attendue serait présente en dessous de la limite de détection du 
FTIR (c.-à-d. des drogues à très faible dosage) 

2. Le technicien de vérification des drogues ne peut pas interpréter le spectre (par ex., lecture difficile) 

3. La vérification des médicaments était incomplète (par ex., le client a refusé 
une méthode d’analyse, ce qui a rendu impossible la détermination de la 
substance attendue) 
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Remarque : il se peut que le client demande le test de plusieurs substances. Demandez au 
client de ne tester qu’une seule substance à la fois pour s’assurer que les identifiants des 
échantillons ne sont pas confondus. Cela aidera également à réduire l’encombrement de 
votre poste de travail et réduira la possibilité de contamination. 
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2. Générez un ID d’échantillon unique pour chaque échantillon en utilisant le format suivant : 
 

Identifiant du site  Date du test  Numéro d’échantillon quotidien (séquentiel) 
 
 

0 MM JJ A
A 

## II  

 
Mois du test  Année du test  Initiales du technicien 

 
Exemple : L’ID de la vérification des drogues 109101801JD indique que le test a été 
effectué à Insite (1) le 10 (10) septembre (09) 2018 (18), que c’était le premier test de la 
journée (01) et qu’il a été réalisé par John Doe (JD). 

 
3. Enregistrez l’apparence de l’échantillon de drogue dans le système EDC. 

4. Effectuez les tests FTIR et avec les bandelettes de fentanyl (voir ci-dessous pour plus de détails). 

5. Documenter les résultats dans le système EDC ou sur la feuille de déclaration des données 
(voir annexe 7.7) et, le cas échéant, sur un bordereau de vérification des drogues utilisé 
pour fournir les résultats au client (voir annexe 7.5). 

6. Dans les paramètres de SCS/OPS, conseillez aux clients de fournir ce bordereau au personnel 
de la salle de consommation s’ils prévoient d’utiliser la substance sur place. 

7. Lors d’un festival ou d’un événement, conseillez aux clients de fournir le bordereau au 
personnel de réduction des méfaits pour obtenir des informations et/ou des conseils sur des 
pratiques de consommation plus sûres. 

8. Veillez à ce que les informations de base et les conseils sur les pratiques de réduction des 
méfaits soient fournis au client (voir Messages sur la réduction des méfaits à l’article 6.0). 
Si le client pose des questions auxquelles vous ne pouvez pas répondre, dites-lui de 
s’adresser à un personnel plus expérimenté en matière de réduction des méfaits et/ou de 
clinique sur place. 

9. Lorsque vous trouvez des substances qui peuvent avoir des implications plus larges sur la 
santé publique (par exemple, des substances qui pourraient entraîner un nombre 
inhabituel ou élevé de surdoses), et après avoir consulté le technicien principal de 
vérification des drogues, alertez le site communautaire et l’autorité sanitaire compétente 
(voir Émettre des alertes à l’article 6.0). 

10. Dans la mesure du possible, les substances difficiles à discerner au point de service ou 
qui entraînent des alertes de santé publique doivent être envoyées pour des tests de 
confirmation avec des technologies de laboratoire avancées (voir Tests de confirmation 
à l’article 5.5). 
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Les festivals et les événements diffèrent quelque peu des paramètres de SCS/OPS en ce qui 
concerne la configuration, les rôles et les responsabilités des fournisseurs de services. Des 
services supplémentaires peuvent être disponibles en fonction de la configuration (par exemple, 
des espaces plus sûrs, des sanctuaires, des fournitures de réduction des risques, des soins 
médicaux) ; le personnel chargé de la vérification des drogues devrait collaborer étroitement 
avec les prestataires de services dans toute la mesure du possible. 

 
Le BCCSU recommande que le personnel soit choisi pour correspondre aux rôles et 
responsabilités décrits ci-dessous, bien que ces rôles puissent varier en fonction de l’événement 
et de la disponibilité du personnel. Tout le personnel est tenu de suivre une formation obligatoire 
fournie avant le festival par le BCCSU avec le soutien d’organisations de réduction des méfaits et 
de services médicaux sous contrat. 

 

Rôle Description Exigences du rôle 

 
 

Navigateur(s
) 

• Aider à gérer l’affluence et les files d’attente 
pour s’assurer que l’ordre et la confidentialité 
sont maintenus dans la mesure du possible 

• Examiner les procédures de vérification des 
drogues et ce à quoi les clients doivent 
s’attendre avant d’entrer dans la tente de 
vérification des drogues, et répondre aux 
questions 

• Doit être à l’aise pour 
parler devant des groupes 

• Doit être capable de 
décrire en termes simples 
les procédures utilisant les 
bandelettes de détection 
du fentanyl et la 
spectroscopie FTIR 

 
Préparateur

(s) 
d’échantillons 

• Expliquer et effectuer des tests par bandelettes de 
détection du fentanyl  

• Au besoin, aider les clients à placer des 
échantillons de 5 à 10 mg dans des coupelles 
médicales en papier pour des tests FTIR 
ultérieurs 

• Doit être formé à 
l’utilisation des bandelettes 
de détection du fentanyl et 
à la documentation des 
résultats, conformément 
aux directives des autorités 
sanitaires  

Technicien(s) 
de 

vérification 
des drogues 

• Effectuer des vérifications des drogues par FTIR 

• Remplir le formulaire de collecte de données 

• Demander au personnel de santé 
d’émettre les alertes au besoin 

• Doit compléter la formation 
de plusieurs jours organisée 
par le BCCSU, en plus de 30 
heures d’observation avec 
un technicien opérationnel 
FTIR formé. 

 
• Examiner les résultats des vérifications 

de drogues et fournir aux clients des 
informations et une éducation 
personnalisées sur la réduction des 
méfaits  

 
 
 

• Doit être extrêmement 

 
4.3 Vérification des drogues lors de festivals et d’événements 
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Personnel de 
réduction 

des méfaits 
en matière 

de santé 

• Fournit des références à d’autres services 
sur place si nécessaire 

• Sous la direction du technicien de vérification 
des drogues, émet des alertes et met à jour le 
tableau d’alerte en indiquant : 
1) l’endroit où le médicament a été acheté (sur 

place/hors site), 
2) l’apparence de la drogue, 
3) la substance attendue, et 
4) les résultats de la vérification des drogues. 

bien informé sur les 
pratiques de 
consommation de drogues 
plus sûres et être formé à 
la diffusion de messages 
sur la réduction des 
méfaits 
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Tableau d’alerte (affiché à 
l’extérieur) 

t Exi 

Entrée 

Poste de spectromètre 
(table et 1 chaise) 

 

Poste de 
préparation 
d’échantillo
ns (table et 

1 ou 2 
chaises) 

Poste d’information 
sur la réduction des 
méfaits (table et 2 
chaises) 

Le technicien de vérification des drogues doit mettre en place l’espace de vérification des drogues 
dans les festivals et fournir une orientation sur place aux bénévoles. Vous trouverez ci-dessous la 
disposition possible pour le poste de vérification des drogues. Notez qu’un revêtement est 
recommandé pour se protéger contre les variations météorologiques. 

 

Figure 1. Disposition potentielle de la tente de vérification des drogues dans un festival 

 
Voici la procédure suggérée pour effectuer des vérifications des drogues dans un festival ou un événement : 
1. Le navigateur accueillera le client, passera en revue la clause de non-responsabilité 

(voir annexe 7.1) et la procédure de vérification des drogues avec le client, et 
répondra à ses questions 

2. Une fois qu’un préparateur d’échantillons est disponible, le navigateur dirigera le client 
vers son poste. Le préparateur d’échantillons donnera au client un bordereau de 
vérification des drogues pour chaque échantillon de drogue. Aucune information 
d’identification personnelle ne sera enregistrée à aucun moment. Le préparateur 
d’échantillons marquera la drogue attendue dans le bordereau de résultats, expliquera 
et proposera un test avec bandelette de détection du fentanyl, et enfin notera les 
résultats du test dans le bordereau de résultats. Voici un exemple de script : 

 
Bonjour, je suis [nom]. Combien de drogues souhaitez-vous tester aujourd’hui ?  Je vais 
vous faire un test avec une bandelette de détection du fentanyl pour voir si du fentanyl 
ou des analogues du fentanyl sont présents dans votre échantillon. J’aurai besoin de 
quelques grains de votre drogue pour faire le test. Vous avez des questions ? 

 
Une fois le test effectué, le préparateur d’échantillon doit expliquer ce qui suit : 

 
Votre résultat est [positif/négatif] pour le fentanyl. Pour rappel, le test de détection ne 
garantit pas que votre drogue est sûre à utiliser. Il existe des analogues du fentanyl et 
d’autres substances potentiellement dangereuses que nous pourrions ne pas détecter. 
J’ai noté vos résultats sur ce bordereau - veuillez le garder sur vous pendant votre 
déplacement dans la tente. Votre prochain arrêt sera auprès du spectromètre. 
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Le préparateur d’échantillon demandera ensuite au client de gratter une petite quantité de 
la pilule ou de placer une petite quantité de poudre (environ la taille d’une demi-tête 
d’allumette) dans une coupelle médicale en papier destinée au technicien de vérification 
des drogues. 

 
3. Le technicien de vérification des drogues expliquera et proposera le test du 

spectromètre FTIR en disant ce qui suit : 

Bonjour, je suis [nom], technicien(ne) de vérification des drogues. Je vais tester votre 
échantillon à l’aide du spectromètre FTIR, qui détectera jusqu’à 4 composants 
différents dans votre drogue. Le FTIR a une limite de détection d’environ 3 à 4 % et ne 
peut pas détecter les substances qui ne sont pas présentes dans nos bibliothèques de 
référence. Pour ce test, vous pourrez récupérer votre échantillon. 
Avez-vous des questions sur ce que je vais faire ? 

 
4. Le technicien de vérification des drogues générera un code d’échantillon unique pour 

connecter les spectres et toutes les analyses faites sur cet échantillon (pour un système de 
numérotation des ID d’échantillon suggéré, reportez-vous à l’explication décrite à l’article 
4.2.2). 

5. Le technicien de vérification des drogues notera les composants FTIR sur le bordereau de 
résultats et rappellera au client que la vérification des drogues a des limites et ne garantit 
pas que sa drogue est sûre à utiliser, en utilisant la clause de non-responsabilité (voir 
annexe 7.1). 

6. Des informations de base sur la réduction des risques peuvent être fournies par le technicien 
de vérification des drogues avant de les envoyer au bénévole de la réduction des méfaits 
pour des informations plus détaillées. Suggérez au client d’apporter le bordereau de résultats 
pour parler au bénévole de la réduction des méfaits, afin que le bénévole soit au courant des 
résultats du test.  Des informations de base et des conseils sur les pratiques de réduction des 
méfaits se trouvent dans Messages sur la réduction des méfaits (article 6.0). 

 

4.4 Procédures effectuées après la vérification 
des drogues 

1. S’assurer que tous les résultats sont enregistrés dans le système EDC ou dans une feuille de rapport de 
données (annexe 7.7) 

2. Fournir au client les résultats ainsi que les informations sur la réduction des méfaits 
décrites dans Messages sur la réduction des méfaits (article 6.0) 

3. Demandez à la personne si elle a des questions ou si elle souhaite plus d’informations ou 
de ressources pour assurer sa sécurité. 
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4.5 Manipulation et élimination en toute sécurité 
des substances 

Lors de la vérification des drogues, les techniciens de vérification des drogues doivent porter des 
gants (en nitrile ou polyuréthane) et doivent se laver les mains avant et après l’administration des 
services. Les gants doivent être changés régulièrement (toutes les 30 à 60 minutes), chaque fois 
qu’ils entrent en contact avec une substance ou s’ils se déchirent. Enlevez toujours vos gants et 
lavez-vous les mains avant de toucher votre visage, de toucher les poignées de porte, d’aller aux 
toilettes, de manger, de boire ou de quitter la zone de vérification des drogues.18 

 
Le spectromètre FTIR et la spatule doivent être nettoyés à l’aide d’un minimum de trois 
tampons imbibés d’alcool et de KimwipesTM secs après chaque test de vérification des drogues, 
même si vous effectuez plusieurs tests sur le même « lot » ou pour la même personne. 

 
Les objets contaminés par des résidus de drogue (par ex., sacs, rabats en papier) peuvent être 
jetés à la poubelle. Si la quantité dépasse le résidu (c.-à-d. peut être collectée ou utilisée), elle 
doit être éliminée dans une « boîte d’amnistie » ou un contenant pour objets tranchants 
inviolables sur le site. Toute quantité supérieure à une dose unique de la drogue en question 
doit être remise au personnel du site pour être éliminée conformément à la politique du site 
(par exemple, un coffre-fort pour la collecte par la police). 

 
Dans les sites communautaires qui n’ont pas de protocole d’élimination, les substances peuvent 
être éliminées dans un sachet DeterraTM (voir annexe 7.3) ou, si aucun sachet DeterraTM n’est 
disponible, l’échantillon peut être mélangé avec de l’eau et déversé dans la litière pour chats. 

 
• Si le client souhaite que le technicien de vérification des drogues jette son échantillon, 

le technicien doit le faire immédiatement et devant le client. Si le client souhaite jeter 
lui-même sa substance, il doit savoir comment le faire. 

• Dans le cadre d’un festival, les clients doivent être informés que s’ils souhaitent jeter des 
substances plus tard, ils doivent rapporter leur échantillon pour qu’il soit correctement 
éliminé, plutôt que de le jeter dans une poubelle, dans les toilettes ou en le donnant à 
quelqu’un. 

• Ne jetez pas de drogues à la poubelle, dans un évier ou dans les toilettes. Cela 
augmente le risque de vol et de détournement et peut être nocif pour l’environnement. 

• Les bandelettes de test, les bâtonnets d’agitation, les tampons d’alcool et tout autre 
matériel de vérification des drogues peuvent être jetés dans une poubelle standard. 
Dans les SCS/OPS, les déchets sont jetés dans des bacs à risques biologiques à la fin de 
la journée.
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5.1 Spectromètre infrarouge à 
transformée de Fourier (FTIR) 

5.1.1 Configuration et stockage du spectromètre FTIR 

Le spectromètre FTIR Bruker ALPHA comporte deux composants : : le « module 
d’échantillonnage » (composant plus petit) et le « module spectromètre » (composant plus 
grand). Chaque composant est emballé séparément dans un sac en plastique dans une 
mallette de transport FTIR (Figure 2). 

 
Remarque : les deux modules doivent être positionnés de manière à ce que le module plus lourd repose au bas du 
boîtier.  

 

Figure 2. Le « module d’échantillonnage » (à gauche) et le « module 
spectromètre » (à droite) sont emballés dans un étui Bruker 
rigide pour le transport. 

 
5.0 Procédures d’utilisation des technologies de vérification des 
drogues 



PAGE 22 · Vérification des drogues | Manuel du technicien opérationnel  

 

 

Procédures : 

 
1. Retirez le module spectromètre de son sac et placez-le sur la table. Veillez à ne toucher 

aucun des composants intérieurs de l’appareil. 

2. Retirez le module d’échantillonnage de son sac. À l’aide des rails latéraux du module 
spectromètre, faites glisser le module d’échantillonnage en place. Ouvrez le loquet en 
appuyant fermement sur le bouton rectangulaire argenté situé sur le dessus du module 
spectromètre. 

3. Lorsque le module d’échantillonnage est dans la bonne position, vous entendrez un clic 
lorsque le bouton rectangulaire arrive au niveau du module spectromètre (figure 3, à 
gauche). Si le bouton rectangulaire n’est pas au niveau du module spectromètre (c’est-à-dire 
que le bouton rectangulaire ne se soulève pas complètement), appuyez fermement sur le 
bouton rectangulaire et réessayez (figure 3, à droite). 

 
 

Figure 3. Lorsque le module d’échantillonnage est correctement fixé, le bouton 
rectangulaire se trouve au niveau du module spectromètre (à 
gauche). 
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1. Insérez le câble d’alimentation dans la prise d’alimentation à l’arrière du module 
spectromètre (figure 4). Assurez-vous de connecter l’appareil à une source d’alimentation 
fiable. Toute interruption de l’alimentation électrique entraînera le redémarrage du 
spectromètre. 

 

Figure 4. Prise Ethernet FTIR (à gauche) et prise d’alimentation (à droite). 
 

2. Une fois le FTIR branché, la phase d’échauffement commence, d’une durée d’environ 10 
minutes. Si le spectromètre est débranché au milieu du test d’un échantillon, le 
spectromètre redémarrera automatiquement et la phase de préchauffage se répétera. Si 
cela se produit, informez le client du retard et demandez-lui s’il souhaite revenir plus tard. 
Consignez cette interruption dans la section des notes du système EDC ou dans le formulaire 
de collecte de données (voir annexe 7.7). 

3. Connectez l’ordinateur portable au spectromètre en insérant le câble réseau à l’arrière du 
module spectromètre et dans la prise Ethernet de l’ordinateur portable. Ouvrez le 
programme OPUS (DrugID Wizard) sur le bureau de l’ordinateur portable en cliquant sur 
cette icône : 
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Figure 5. Assistant d’identification de drogue OPUS 
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Une petite fenêtre apparaîtra. Le nom d’utilisateur et le mot de passe par défaut sont les 
mêmes pour tous les spectromètres et sont définis au moment de la livraison et de 
l’installation du spectromètre par Bruker. 

 

Figure 6. Fenêtre avec le nom d’utilisateur et le mot de passe 

 
Une seconde fenêtre s’ouvrira alors. Cliquez sur OK pour la fermer. 

 
4. Une fois connecté au système, un compte à rebours sera visible dans la barre des tâches 

(le bord inférieur de la fenêtre OPUS). Lorsqu’une tâche est en cours d’exécution, la barre 
est verte. 

 

Figure 7. La barre des tâches verte est visible en bas de la fenêtre 
 
 

5. Une fois la phase de préchauffage terminée, le spectromètre effectuera un « test de 
performance ». Ne touchez pas le cristal d’ATR en diamant pendant le test de performance. 
Si le cristal d’ATR en diamant est touché, le test de performance échouera et un test de 
qualification de performance (PQ) devra être effectué. Le test PQ prend dix minutes 
supplémentaires pour évaluer les performances et la fonction du spectromètre. Il est destiné 
à être effectué une fois par semaine ou lorsque le spectromètre est déplacé entre les sites. 

Remarque : le test de qualification opérationnelle (OQ) est utilisé pour vérifier l’état actuel 
des performances de l’instrument. Les tests OQ sont destinés à être effectués après des 
réparations majeures, le remplacement de composants optiques qui influencent les 
performances de l’instrument et la maintenance annuelle. Le personnel de Bruker 
effectuera ce test lors de l’exécution de ces tâches. 
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6. Une fois que le préchauffage et la validation sont terminés, le voyant d’état dans le coin 
inférieur droit de la fenêtre OPUS devient vert, tout comme le voyant en haut du module 
spectromètre. Le FTIR est maintenant prêt à commencer la vérification des drogues. 

 
 

Figure 8. Bouton avec voyant vert OPUS  

 
Stockage 

 
Les spectromètres FTIR sont stockés dans un étui rigide Bruker lorsqu’ils ne sont pas utilisés, ainsi 
que pour le transport vers et depuis le site. Les FTIR doivent être constamment surveillés sur les 
sites d’essai. Lorsqu’ils sont hors site, les techniciens de vérification des drogues sont tenus de 
stocker le FTIR dans un endroit sûr. 

 
5.1.2 Procédure de vérification des drogues par spectromètre FTIR 

 
1. Demandez au client de déposer une petite quantité de substance (environ 5 mg, ce qui 

correspond à peu près à la taille d’une demi-tête d’allumette) sur la plaque 
d’échantillonnage FTIR, sur ou à proximité du cristal d’ATR en diamant. Assurez-vous que 
l’échantillon est positionné de manière optimale sur le cristal d’ATR en diamant à l’aide 
d’une spatule de laboratoire en acier inoxydable ou d’un outil similaire. Appliquez une 
pression appropriée sur l’échantillon avec l’enclume de pression. 

2. Lancez le balayage infrarouge à l’aide du logiciel OPUS (voir Mesure du spectre avec le 
logiciel OPUS ci-dessous - article 5.1.3). Ce balayage mesurera l’absorption infrarouge par 
l’échantillon, indiquant ainsi sa composition. L’ensemble du processus prend 
généralement 5 minutes, mais des mélanges complexes, des substances inhabituelles ou 
d’autres échantillons difficiles sur le plan analytique peuvent nécessiter plus de temps. Si 
un résultat clair ne peut être obtenu dans le délai dont dispose le client, donnez-lui le code 
de l’échantillon et demandez-lui de revenir dès que possible pour connaître ses résultats. 

3. Une fois le résultat obtenu, communiquez-le verbalement au client. Vous DEVEZ être sûr du 
résultat et expliquer la signification pratique (tel que le risque de toxicité) de tout 
contaminant et/ou adultérant détecté. N’expliquez pas le processus d’analyse, car cela n’est 
pas nécessaire et pourrait semer la confusion et inquiéter les clients. Après l’explication, le 
client pourra poser des questions sur les résultats du test au technicien de vérification des 
drogues. 
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4. Enregistrez les résultats FTIR dans les bordereaux de résultats de vérification des 
drogues (annexe 7.5) et la feuille de déclaration des données (annexe 7.7) 

5. Si ce n’est pas déjà fait, utilisez une partie de l’échantillon pour effectuer le test avec la 
bandelette de détection du fentanyl (voir Procédure utilisant les bandelettes de détection 
du fentanyl à l’article 5.2). Demandez au client s’il souhaite garder le reste de son 
échantillon et retournez-le-lui, ou éliminez-le. 

6. Si vous avez des difficultés à déterminer les composants d’un échantillon, si le client signale 
des effets secondaires inhabituels ou si le client le demande, l’échantillon peut être envoyé 
pour un test de confirmation (voir test de confirmation à l’article 5.5). 

7. Nettoyez soigneusement les surfaces de l’échantillon FTIR, en particulier le cristal d’ATR en 
diamant et l’enclume de pression, en les essuyant avec des tampons imbibés d’alcool et en 
les séchant avec un tissu propre. Après avoir utilisé au moins 3 tampons imbibés d’alcool, 
utilisez un KimwipeTM propre ou un tissu pour sécher le plateau d’échantillons. Cette 
procédure garantit l’absence de transfert de traces de substances testées. 

 
5.1.3 Mesure de spectre avec le logiciel OPUS 

 
1. Une analyse en arrière-plan doit être effectuée avant que chaque échantillon ne soit 

scanné. Assurez-vous que le cristal d’ATR en diamant est propre et cliquez sur le grand 
bouton « Mesurer l’arrière-plan » sur le côté gauche de la fenêtre. 

 
 
 

Figure 9. Bouton Mesurer l’arrière-plan 

 
La barre des tâches deviendra verte et affichera la progression de l’analyse en arrière-plan. 

 

 

Figure 10. Barre de progression du balayage en arrière-plan 
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A. Poignée pour soulever et abaisser l’enclume 

B. Bras de pression 

C. La tache rouge affiche la pression de l’enclume 

D. Enclume 

E. Commande de pression 

F. Plaque d’échantillonnage avec cristal 
d’ATR en diamant au centre (capteur) 
au centre 

L’analyse en arrière-plan, qui consiste en 24 mesures du cristal d’ATR en diamant vide, est 
utilisé comme comparaison lorsque l’échantillon est chargé sur le cristal ATR (figure 11, 
point F). Cette analyse prendra environ 30 secondes. Une fois cette procédure terminée, le 
gros bouton à gauche se transforme en « Mesurer l’échantillon ». 

 
Remarque : Dans les paramètres de SCS/OPS où le fentanyl est répandu dans les 
échantillons de vérification des drogues et souvent présent à des quantités proches de la 
limite de détection du spectromètre, 24 analyses sont recommandées pour améliorer le 
rapport signal/bruit des spectres mesurés. Dans les milieux où les drogues récréatives sont 
dépistées, 8 analyses sont considérées comme suffisantes pour déterminer les principaux 
composants des échantillons de vérification des drogues. 

 

Figure 11. Module d’échantillonnage du spectromètre FTIR 

 
Important : NE placez PAS l’échantillon sur le cristal d’ATR pendant que l’arrière-plan 
fonctionne. Si cela se produit, la barre des tâches rejettera l’analyse en arrière-plan. Pour 
arrêter l’exécution d’une analyse en arrière-plan, cliquez avec le bouton droit sur la barre 
de tâches verte et cliquez sur « Arrêter la tâche ». Nettoyez les surfaces de l’échantillon 
(cristal d’ATR en diamant et enclume) et recommencez la mesure d’arrière-plan. 

 
2. Cliquez sur « Mesurer l’échantillon ». Vous serez invité à entrer des informations sur 

l’échantillon que vous exécutez. Vous remarquerez sur cet écran que le champ apparaîtra 
automatiquement rempli d’informations sur le dernier échantillon mesuré. 
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3. Entrez les informations de l’échantillon. Cela déterminera le nom sous lequel le fichier de 
spectre sera enregistré et joindra les métadonnées qui seront incluses avec le fichier. 

 

Figure 12. Encadré Informations sur l’échantillon 

4. Cliquez sur OK. 

5. La nouvelle fenêtre affiche une lecture en direct de l’échantillon. Vous pouvez maintenant 
charger l’échantillon sur le cristal d’ATR en diamant à l’aide d’une spatule en acier 
inoxydable. Pour maximiser le signal et obtenir un résultat plus solide, il est préférable de 
couvrir complètement le capteur (cristal d’ATR) avec l’échantillon. Selon la quantité 
d’échantillon qui vous a été fournie par le client, un excédent est possible. C’est OK. 

6. Abaissez l’enclume pour appliquer une pression sur l’échantillon (sur le cristal d’ATR en 
diamant) (figure 11, point D et figure 13), ce qui augmentera le signal. Notez l’emplacement 
du point rouge dans la fenêtre de visualisation. L’emplacement optimal du point rouge se 
trouve au centre de la fenêtre de visualisation lorsque l’enclume entre en contact avec le 
cristal diamant - le point doit rester dans cette position ou très près. 

 

Figure 13. Point rouge sur la tête de pression FTIR 

 
Remarque : avec les poudres, en particulier les poudres à texture fine, il peut être difficile 
d’obtenir un signal. Si vous ne pouvez pas obtenir un signal acceptable, demandez au client 
plus de poudre. Dans ce cas, rappelez au client qu’il récupérera son échantillo
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Si l’échantillon est très volumineux et dur, écrasez le morceau en particules plus petites ou 
en poudre afin que l’enclume n’ait pas de difficulté à appliquer une pression sur 
l’échantillon et que l’échantillon ne glisse pas de l’enclume de pression. Un glissement 
soudain d’un morceau sous pression peut provoquer une collision de l’enclume de pression 
avec le cristal diamant. 

 
7. Prenez note des hauteurs des pics en regardant l’échelle sur la gauche. Essayez d’obtenir le 

signal le plus élevé possible, idéalement au-dessus de 0,300. S’il est inférieur à 0,200, 
réajustez l’échantillon sur le capteur et réessayez. 

 

Graphique 14. Exemple de hauteur de pic 
 

8. Lorsque vous avez maximisé le signal de l’échantillon, cliquez sur « Démarrer la mesure ». Le 
signal disparaîtra de l’écran mais la barre des tâches deviendra verte - cela montre la 
progression de l’analyse. La lecture prendra le même temps que l’analyse en arrière-plan, 
environ 30 secondes. Lorsque la lecture est terminée, OPUS ouvre automatiquement le 
spectre dans la fenêtre et lance une recherche de spectre avec les derniers paramètres 
utilisés. 
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5.1.4 Effectuer une recherche de spectre 

Une recherche de spectre est une fonction dans OPUS qui détecte les composants d’un spectre 
inconnu. OPUS fera correspondre le spectre inconnu que vous avez généré aux spectres de 
référence dans les bibliothèques sélectionnées. Les bibliothèques sont constituées de centaines 
de spectres de produits pharmaceutiques, de drogues illicites, d’adultérants courants et d’autres 
substances. 

 
1. Une fois le spectre généré, OPUS exécutera généralement une recherche de spectre 

automatiquement. Si cela ne se produit pas, vous pouvez le faire manuellement : cliquez 
sur « Évaluer » > « Recherche de spectre ». Vous pouvez également utiliser le bouton de 
raccourci dans la boîte à outils située sur le côté droit. L’icône est une loupe. 

 

Figure 15. 
Icône de loupe 

 
 

 
2. Une fois cette recherche effectuée, une fenêtre s’ouvrira avec trois onglets : 

 

Figure 16. Fenêtre pour la recherche de spectre, les paramètres et la bibliothèque 
 
 

• Recherche de spectre : dans cet onglet, vous pouvez sélectionner les sections du 
spectre à utiliser pour la recherche. Pour commencer, assurez-vous que « Utiliser les 
limites de fichier » est sélectionné. Ce paramètre utilise tout le spectre mesuré. 

• Paramètres de recherche : dans cet onglet, vous pouvez sélectionner l’algorithme de 
recherche à utiliser. Lors de l’analyse de base, utilisez la corrélation de spectre, la 
normalisation vectorielle, la première dérivée. 

• Sélectionner les bibliothèques : dans cet onglet, vous pouvez sélectionner les 
bibliothèques de référence pour la recherche de spectre. Si c’est la première fois que 
vous exécutez un échantillon de drogue, assurez-vous que les bibliothèques 
SWGDRUG, TICTAC ATR-FTIR et BCCSU sont sélectionnées au minimum. 
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3. Après avoir sélectionné les options appropriées, sélectionnez « Rechercher dans la bibliothèque ». 

• Les correspondances spectrales seront répertoriées par qualité de frappe décroissante 
(1 000 représente un ajustement parfait. « Qualité de l’occurrence » (hit quality) fait 
référence à la prédiction par OPUS de ce sur quoi la substance est basée par rapport aux 
spectres de référence trouvés dans les bibliothèques sélectionnées. 

• Les échantillons qui contiennent plus d’un composant sont appelés mélanges. Les 
mélanges doivent être analysés en soustrayant les composants spectraux individuels 
jusqu’à ce qu’il n’y ait aucun pic résiduel (c’est-à-dire qu’il est revenu à la mesure de base à 
partir de l’analyse en arrière-plan). 

• Pour soustraire des composants, cliquez avec le bouton droit de la souris et sélectionnez 
« Soustraction automatique » > « Nouvelle recherche ». Ceci faisant, vous soustrayez le 
spectre de référence sélectionné du spectre mesuré, révélant ainsi les pics du spectre 
mesuré non pris en compte par la première occurrence de référence. Notez qu’il peut 
être nécessaire d’effectuer plus d’une soustraction (avec différents spectres de référence) 
pour identifier au mieux tous les composants d’un mélange. 

 

Figure 17. Instructions pour la soustraction automatique 

 
• Si toute section du spectre soustrait présente un grand creux ou un autre problème de 

soustraction, vous pouvez utiliser l’onglet « Recherche de spectre » de la fenêtre de 
fonction « Recherche de spectre » pour restreindre la zone de recherche, à l’exclusion de 
cette région. Cliquez avec le bouton droit pour ajouter ou supprimer de nouvelles régions 
et faites glisser la largeur pour l’adapter en conséquence. 

Remarque : s’il reste des pics qui, selon vous, pourraient être plus que du bruit (c’est-à-dire 
qu’ils pourraient être un signal d’un composé inconnu), mais ne correspondent à aucun 
résultat existant, essayez d’utiliser des bibliothèques différentes. Les bibliothèques 
PHARMA sont très volumineuses et donc lentes à exécuter, mais contiennent des 
substances qui ne sont pas prises en compte dans les bibliothèques plus petites. 
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• Vérifiez quelle fenêtre vous visualisez à l’aide des onglets en bas. Utilisez le bouton 
« x » sur le côté droit pour fermer la fenêtre actuelle. 

 

Figure 18. Instructions pour fermer les fenêtres actuelles 
 

4. Lorsque l’interprétation est terminée, déchargez le spectre d’OPUS en cliquant sur 
« Fichier » > « Décharger tous les fichiers », ou utilisez le raccourci sur la boîte à outils à 
droite. 

 

Figure 19. Raccourci pour décharger tous les fichiers 

 
• Vous pouvez voir quels fichiers sont chargés dans OPUS en affichant le navigateur OPUS. 

Passez votre curseur sur le navigateur OPUS en haut à gauche de la fenêtre OPUS, sous la 
barre des tâches. 

 

Figure 20. Instructions pour afficher les fichiers téléchargés 
• Lorsque vous effectuez des soustractions et des recherches de spectre, le nouveau 

spectre soustrait sera chargé dans le navigateur OPUS. Pour effectuer une recherche de 
spectre sur un spectre spécifique, assurez-vous que le bon spectre est en surbrillance 
dans le navigateur OPUS (c’est-à-dire le bloc AB). Ceci est important si plusieurs spectres 
sont ouverts dans la même fenêtre. 

5. Après avoir déchargé les spectres d’OPUS, le logiciel est prêt à mesurer un nouvel 
échantillon. Cliquez sur le gros bouton sur le côté gauche de l’écran qui se lit « 
Échantillon suivant ». 
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5.1.5 Dépannage : Comment récupérer un spectre après avoir enregistré une soustraction 

Lorsque vous effectuez une analyse de soustraction dans OPUS, il est important de rejeter les 
modifications lors de la fermeture des fenêtres ou du déchargement des fichiers pour vous 
assurer que la mesure d’origine est enregistrée plutôt qu’un spectre modifié. Voir ci-dessous pour 
un exemple de spectre enregistré après une soustraction. 

 

Figure 21. Un résultat de soustraction a été enregistré au lieu de la mesure de spectre d’origine 

 
Dans la figure ci-dessus, le bloc AB du fichier a été remplacé par le résultat de la 
soustraction. Pour récupérer l’original, le bloc AB doit être régénéré.  Il est possible de 
régénérer le bloc AB à partir des blocs « Référence (RSC) » et « Échantillon monocanal 
(SSC) » en suivant les étapes suivantes. 

 
1. Une fois le fichier chargé dans OPUS, ouvrez le « Calculateur de spectre » dans le menu 

« Manipuler » de la barre d’outils. 

Figure 22. Calculateur de spectre 
 

2. Effacez la fenêtre de saisie en cliquant sur le bouton « � ». 

3. Faites glisser le bloc SSC du navigateur OPUS dans la fenêtre de saisie. Sélectionnez 
« diviser » (/), puis faites glisser le bloc RSC du navigateur OPUS dans la fenêtre de 
saisie. 
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4. Cliquez sur « égal » ( = ). 
 

Figure 23. Calculateur de spectre avec les boutons pertinents mis en évidence 

 
Ce calcul génère un bloc de spectre de transmission. Pour la vérification des drogues, nous traitons 
des spectres d’absorbance, qui sont l’inverse de la transmission. Pour passer de la 
transmission à l’absorbance : 

 
5. Sélectionnez le bloc TR dans le navigateur OPUS. 

6. Dans le menu « Manipuler » de la barre d’outils, ouvrez « Conversion AB <-> TR ».  
 

Figure 24. <-> Fenêtre de conversion AB TR 
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7. Sélectionnez « Automatique ». 

8. Cliquez sur « Convertir ».  

Vous pouvez maintenant enregistrer le fichier corrigé sous le nom de fichier d’origine. 
Sélectionnez « Enregistrer » dans OPUS. N’oubliez pas que pour effectuer l’analyse, le bloc 
AB dans le navigateur OPUS doit être sélectionné. 

 
5.1.6 Comment exporter les fichiers de spectre pour le partage et le stockage sécurisé des 

données 

Il est important de sauvegarder les fichiers de spectre OPUS enregistrés pour s’assurer qu’une 
deuxième copie est disponible en cas de panne, de dommage ou de vol de l’ordinateur et pour 
permettre les procédures de contrôle de qualité. 

 
Lorsqu’un échantillon est mesuré dans OPUS, le fichier de spectre est automatiquement 
enregistré dans un dossier informatique appelé DrugID situé dans le répertoire du fichier OPUS 
(C:\Users\Public\Documents\Bruker\ OPUS_#.#.##\DrugID).  Pour ouvrir ce dossier, suivez les 
procédures ci-dessous : 

 
1. Cliquez sur le bouton « Windows » (Démarrer) 

2. Saisissez le nom du dossier que vous recherchez, c’est-à-dire « DrugID » 

3. Dans la fenêtre de recherche de résultats, sélectionnez l’option intitulée « Rechercher les résultats dans des 
dossiers » 

4. Cliquez sur « DrugID » pour ouvrir le dossier. 
 

Figure 25. Instructions pour ouvrir le dossier DrugID 
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Pour partager le contenu du dossier DrugID, sélectionnez tous les fichiers que vous 
souhaitez partager et copiez-les dans un nouveau dossier. Compressez (zip) le nouveau 
dossier en un seul fichier. Voici comment procéder : 
Faites un clic droit sur le dossier de fichiers que vous souhaitez partager et sélectionnez le 
dossier « Envoyer vers » > « Comprimé (zippé) ». Enregistrez le dossier zippé dans un 
emplacement sécurisé pour un stockage de données à long terme. 

 

Figure 26. Instructions pour partager le dossier DrugID 
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5.1.7 Informations de support FTIR 
1. Dans la mesure du possible, le premier point de contact doit être un autre technicien de 

vérification des drogues ou le technicien principal de vérification des drogues du BCCSU. 

2. Si un technicien ne peut pas vous aider, envoyez un courriel au support Bruker à 
l’adresse service.bopt.ca@bruker.com. Dans les cas urgents, appelez l’ingénieur du 
service Bruker. 

3. Si vous ne parvenez pas à vous connecter au support Bruker par courriel, contactez 
votre directeur régional des ventes. 

4. Si vous ne parvenez pas à joindre la ligne d’assistance Bruker, appelez la ligne 
d’assistance Bruker Optics North America au 1-987-439-9899, ext. 2. 

 

5.2 Procédure utilisant les bandelettes de 
détection du fentanyl  

1. Ajouter environ 30 ml (1 once) d’eau du robinet dans un gobelet en papier contenant environ 
1 mg d’échantillon et agiter jusqu’à dissolution. Il est important de ne pas utiliser plus de 1 
mg d’échantillon pour le test du fentanyl. Des quantités plus importantes peuvent entraîner 
des résultats faussement positifs, en particulier avec le crystal meth et la MDMA. 

2. Retirez la bandelette de détection du fentanyl par dosage immunologique BTNX Rapid 
ResponseTM de la pochette et vérifiez visuellement tout défaut évident. Si l’emballage est 
déchiré ou fendu, jetez la bandelette de test. 

3. En tenant la bandelette par l’extrémité bleue unie, plongez l’extrémité blanche de la 
bandelette dans le liquide du godet à échantillon en prenant soin de ne pas plonger au-
delà de la ligne bleue, car cela pourrait interférer avec les résultats. Lorsque le liquide 
évacue la bande vers le haut de la partie blanche (généralement 
en environ 10 à 15 secondes), retirez la bandelette du godet à échantillon et placez-la sur 
une surface non absorbante ou sur le dessus du godet. 

4. Examinez visuellement la bandelette sous une lumière directe et vive afin d’éviter de 
manquer les bandelettes les plus pâles. Le résultat peut normalement être lu sur la 
bandelette immédiatement, mais si la couleur tarde à se développer, vous devrez peut-
être attendre jusqu’à deux minutes pour que des bandes bien définies apparaissent. 

• La bande supérieure (ligne de contrôle) doit toujours apparaître, sinon le test est 
invalide et doit être répété (figure 27). 

• Évitez de lire / enregistrer / interpréter les résultats plus de 10 minutes après la 
réalisation du test, car une seconde bande peut apparaître même dans un échantillon 
positif. Après 10 minutes, le résultat n’est plus valide. 
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• La deuxième bande (inférieure) sera souvent de couleur plus claire que la bande 
supérieure (de contrôle). Ceci est normal et n’indique pas un test positif. Toute seconde 
bande, même si elle est faible, donne un test négatif. En cas de doute sur 
l’interprétation, répétez le test. Il est préférable de répéter le test que de ne pas être sûr. 

 

Figure 27. Bandelettes de détection du fentanyl non valides, positives et négatives. 
 

5. Le godet à échantillon et toutes les substances jetées doivent être manipulés et éliminés 
conformément aux procédures d’élimination existantes sur le site (voir Manipulation et 
stockage en toute sécurité à l’article 4.5). 

6. Quel que soit le résultat du test, tous les clients peuvent éliminer leur substance en toute 
sécurité avant de quitter la zone de test en la jetant dans la « boîte d’amnistie » fournie sur 
le site ou dans la pochette DeterraTM. Enregistrez toutes les éliminations de substances 
observées. 

7. Remarque : les bandelettes de détection du fentanyl doivent être stockées dans un endroit 
sec à température ambiante (2-30 °C ; 36-86 °F). Les bandelettes sont sensibles à l’humidité 
et doivent être utilisées immédiatement après avoir été ouvertes.17 
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5.3 Procédure utilisant la bandelette de détection 
des benzodiazépines 

En raison de la puissance élevée des benzodiazépines, ces drogues sont dosées dans une plage 
inférieure à un milligramme. Cela signifie qu’il est très peu probable qu’une benzodiazépine soit 
présente dans un échantillon à un niveau suffisamment élevé pour être au-dessus de la limite de 
détection du spectromètre FTIR. Par conséquent, une bandelette de détection BTNX des 
benzodiazépines doit être utilisée pour tester une substance pour la présence de 
benzodiazépines. 

 
Pour tester une substance avec une bandelette de détection des benzodiazépines, la 
procédure est la même que la procédure utilisant la bandelette de détection du fentanyl (voir 
article 5.2). Le même échantillon de 30 ml peut être utilisé pour plusieurs bandelettes de test. 
L’alprazolam (Xanax), le clonazépam, le diazépam (Valium) et le lorazépam (Ativan) sont tous des 
exemples de benzodiazépines qui réagiront avec la bandelette de détection BTNX des 
benzodiazépines. Notez que l’étizolam chimique de recherche ne réagira pas avec la bandelette 
de détection des benzodiazépines. 

 
5.4 Test de détection du LSD par 
dosage immunologique et 
procédure de test Ehrlich 
Pour effectuer un test de détection du LSD sur bandelette par dosage immunologique, utilisez 
des ciseaux fins et propres pour couper une petite portion de papier buvard et placez-la dans une 
coupelle médicale en papier. Ajoutez 30 ml d’eau et suivez la procédure de bandelette de test 
décrite à l’article 6.6. Les bandelettes de détection du LSD par dosage immunologique sont 
sélectives et ne nécessitent aucun équipement spécial supplémentaire pour être exécutées. Le 
BCCSU utilise les bandelettes de détection par dosage immunologique pour toutes les 
vérifications de drogues portant sur le LSD. 

 
Si des bandelettes de détection du LSD par dosage immunologique ne sont pas disponibles, le test 
Ehrlich, un test colorimétrique, peut également être utilisé pour détecter le LSD, le DMT, le 5-MeO-
DMT, le 5-MeO-DIPT, la psilocybine, la psilocine, l’AMT et d’autres indoles. Utilisez ce test lors du 
test de détection du LSD sur papier buvard. Le test Ehrlich peut être acheté sur 
www.testkitplus.com. Le test Ehrlich contient un indicateur (DMAB) dissous dans l’éthanol (parfois 
1-propanol), mélangé à un acide fort (chlorhydrique). L’acide chlorhydrique étant très corrosif, 
veillez à utiliser des EPI appropriés (gants en nitrile ou en polyuréthane). 

 
Les instructions suivantes sont adaptées du site Web de Test Kit Plus : 
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1. Mettez un petit échantillon dans un flacon de test ou sur une surface non poreuse de couleur 

blanche (une plaque en céramique est couramment utilisée). Si vous testez du papier buvard, 
coupez-en un coin avec de fins ciseaux. 

2. Mettez 1 à 2 gouttes du réactif du flacon compte-gouttes sur l’échantillon. Assurez-vous de 
bien fermer le flacon compte-gouttes. Ne laissez pas l’échantillon toucher la buse du flacon, 
sinon le réactif sera contaminé. 
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3. Observez le changement de couleur pendant 30 secondes à 3 minutes. Les échantillons plus 
purs (par exemple, les cristaux) peuvent donner des couleurs plus vives que les buvards. Le 
changement de couleur se produira UNIQUEMENT si de l’indole est présent dans 
l’échantillon. 

4. Comparez la couleur de l’échantillon avec le nuancier fourni dans le kit, si nécessaire. 

5. Lavez soigneusement le flacon de test ou la surface non poreuse après chaque utilisation. 
Utilisez un chiffon imbibé d’alcool pour nettoyer les ciseaux ou tout autre outil utilisé. 

6. Il est important de noter que les tests colorimétriques, y compris les tests Ehrlich, ont des 
limites. Contrairement à la vérification des drogues réalisée avec FTIR, les tests 
colorimétriques ne peuvent pas déterminer les impuretés. Le résultat est simplement 
positif ou négatif pour la présence de drogues spécifiques (et certaines drogues 
étroitement liées). Les amphétamines psychédéliques telles que DOB, DOI ou 25I-NBOMe 
se trouvent généralement sur les papiers buvards ; elles peuvent avoir des effets 
secondaires nocifs et ne réagissent pas avec le réactif Ehrlich. 

 

5.5 Procédure de test de confirmation 
Le BCCSU est actuellement en mesure d’envoyer un nombre limité d’échantillons d’Insite, un 
site de consommation supervisée à Vancouver Coastal Health, et de SafePoint, un site de 
consommation supervisée à Fraser Health, aux laboratoires partenaires pour des tests 
supplémentaires. Les substances psychoactives connues, inconnues et nouvelles, qui sont 
difficiles à analyser au point de service, peuvent être sélectionnées pour des tests de 
confirmation effectués avec des technologies plus sensibles et sélectives. Les clients peuvent 
également demander que leurs échantillons soient envoyés pour des tests supplémentaires. 

 
Les laboratoires partenaires testent actuellement des échantillons en utilisant les méthodes suivantes : 

 
• La résonance magnétique nucléaire quantitative (qNMR) permet d’identifier des 

échantillons connus et inconnus à l’aide de fréquences de résonance magnétique uniques à 
des composants physiques, chimiques, électroniques et structurels particuliers d’un 
échantillon de drogue.19 Cela permet de caractériser les échantillons indépendamment de la 
référence à d’autres substances, permettant ainsi la quantification de nouvelles substances 
tout en agissant également comme un outil de profilage des impuretés et des adultérants.  

• La chromatographie en phase gazeuse-spectrométrie de masse (GC-MS) sépare l’échantillon 
en composants en fonction de leur affinité pour la colonne de chromatographie. GC-MS 
fournit une analyse rapide et semi-automatisée de la structure moléculaire afin de 
déterminer les composés inconnus dans des mélanges complexes à l’aide d’une bibliothèque 
de référence. Bien que la GC-MS soit établie pour le profilage des impuretés des drogues 
illégales, le processus prend du temps car il dépend de la volatilité du composé. C’est 
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pourquoi il est plus approprié pour les tests en laboratoire que pour la vérification des 
drogues au point de service.13 
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Je souhaite envoyer votre échantillon pour des tests de confirmation supplémentaires. 

Si vous l’acceptez, l’échantillon que vous avez déjà fourni sera envoyé à un laboratoire pour 
identification. Nous ne collecterons aucun identifiant personnel et la participation est 
volontaire. 

Si vous consentez à participer, je vous donnerai un code qui correspondra à votre échantillon. 
Si vous souhaitez connaître les résultats, vous pouvez revenir sur ce site dans un délai de 1 à 2 
semaines et un technicien de vérification des drogues vous fournira vos résultats. Si vous 
préférez, vous pouvez nous envoyer un courriel à l’adresse drugchecking@bccsu.ubc.ca et 
nous répondrons à votre courriel en vous envoyant vos résultats. 

Vous avez des questions ? 

Nous avez-vous donné votre consentement pour envoyer votre échantillon pour un test de 
confirmation ? 

Les clients peuvent obtenir leurs résultats après 1 à 2 semaines de l’une des deux manières suivantes : 
 

• Classeur de résultats : les résultats des tests de confirmation sont imprimés et stockés 
dans un classeur sur place. Les résultats peuvent être récupérés par ID d’échantillon. 

• Courriel : les clients peuvent envoyer un courriel à drugchecking@bccsu.ubc.ca avec leur ID 
d’échantillon. Ils recevront leurs résultats dans un délai de 1 à 2 semaines. Notez que les 
techniciens de vérification des drogues ne sont pas autorisés à obtenir l’adresse électronique 
d’un client, afin de maintenir la confidentialité. 

Si le technicien de vérification des drogues souhaite envoyer un échantillon pour un test de 
confirmation, le script suivant doit être utilisé : 
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5.5.1 Exemple de protocole de test de confirmation 
 

1. Si le client consent au test de confirmation, transférez l’échantillon utilisé pour le test FTIR 
dans un flacon en verre et enregistrez que l’échantillon a été conservé. 

2. Scellez le flacon et étiquetez-le avec l’exemple de code à l’aide d’un marqueur. Placez 
temporairement le flacon dans la boîte à clé sur la table de vérification des drogues jusqu’à la 
fin du quart de travail. 

3. À la fin du quart de travail, mettez la boîte à clé dans le coffre-fort de la salle « Personnel 
seulement » protégée par carte-clé. 

4. Transférez les flacons d’échantillons de la boîte à clé dans le coffre-fort pour les tests de 
confirmation. Notez que seuls les techniciens de vérification des drogues pourront ouvrir et 
verrouiller ce coffre-fort à l’aide du code numérique attribué, mais devront demander l’accès 
par glissement à la zone réservée au personnel auprès du personnel d’Insite. 

5. Les informations suivantes doivent être saisies dans le "journal IN/OUT de l’échantillon de 
test de confirmation" conservé dans le coffre-fort : 

IN :  (enregistré par le technicien de vérification des drogues au moment de 
l’ajout de l’échantillon) Nombre d’échantillons ajoutés 
Date et heure  
Nom du technicien de vérification des drogues 

OUT : (enregistré par un technicien de vérification des drogues au moment 
de la collecte du courrier) Date et heure 
Nom du technicien de vérification des drogues 

 
6. Préparez des étiquettes. Incluez l’ID de l’échantillon et un code à barres unique. Emballez 

les flacons dans des sacs pour pièces à conviction indépendants et scellez-les. 

7. Apposez chaque étiquette à l’extérieur du sac pour pièces à conviction correspondant en 
vérifiant chaque numéro d’échantillon sur le flacon par rapport à celui de l’étiquette avec 
code à barres. Prenez une photo de chaque échantillon emballé en vous assurant que 
l’étiquette avec code à barres complète et le numéro de l’échantillon sont bien capturés. 

8. Emballez les échantillons pour la collecte du courrier en plaçant les sacs pour pièces à 
conviction scellés dans une enveloppe matelassée et apposez l’étiquette d’adresse de 
DAS Lab. 

9. Retournez l’enveloppe dans le coffre-fort des tests de confirmation, afin de la conserver en 
toute sécurité jusqu’à ce que le courrier récupère les échantillons. 

10. Lorsque le courrier arrive, récupérez le colis dans le coffre-fort et remettez-le entièrement 
emballé et étiqueté sous enveloppe (en veillant à enregistrer cela dans le journal IN/OUT et 
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en veillant à ce que le FTIR et l’ordinateur portable soient surveillés par un membre du 
personnel). 
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Le programme de vérification des drogues du BCCSU offre une occasion clé de se connecter avec 
les personnes qui consomment de la drogue et de leur fournir des informations précieuses et 
potentiellement vitales sur la réduction des méfaits. Ces conversations peuvent avoir lieu 
pendant les quelques minutes au cours desquelles les substances sont vérifiées ou au moment où 
les résultats de la vérification sont renvoyés aux clients. 

 
Il est essentiel que le technicien de vérification des drogues se familiarise avec certaines des 
interactions médicamenteuses les plus courantes et soit en mesure de fournir des informations 
détaillées sur les résultats de la vérification et les effets nocifs potentiels. Les techniciens de 
vérification des drogues recevront des classeurs d’information sur les drogues, des informations 
sur la réduction des méfaits et un tableau des combinaisons de médicaments TripSit, qui peuvent 
être des documents de référence précieux pour ces conversations. 

 
La clause de non-responsabilité (voir annexe 7.1) fournit des messages sur la réduction des méfaits, notamment : 

 
1. Ne faites pas usage de drogues lorsque vous êtes seul 

2. Soyez en mesure de reconnaître les signes de surdose et appelez le 911 si vous pensez que quelqu’un a 
besoin d’aide 

3. Commencez avec une petite quantité 

4. Transportez et sachez utiliser la naloxone 

5. Évitez de mélanger des substances (en particulier de l’alcool avec des opioïdes et 
d’autres dépresseurs), ce qui augmente votre risque de surdosage 

6. À utiliser là où de l’aide est disponible, si possible, tel un site de 
prévention des surdoses. Parmi les conseils supplémentaires de réduction des 
méfaits, citons : 
1. Prenez un repas avant de commencer à prendre de la drogue 

2. Buvez beaucoup d’eau pour bien vous hydrater (mais ne buvez pas trop !) 

3. Consommez lentement 

4. Localisez les services médicaux (et le sanctuaire, lors des festivals) avant de consommer 

5. Visitez un site de prévention des surdoses pour obtenir du matériel de 
consommation plus sûr (par ex., seringues stériles, aiguilles, pailles) 

Lorsque vous discutez de la réduction des méfaits, il est important de choisir soigneusement vos mots afin 

 
6.0 Messages sur la réduction des méfaits 
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Bonjour, 

Ce matin à _______ au site de consommation supervisée à  ____ , de l’AMB-FUBINACA a été détecté 
dans un échantillon d’héroïne au cours d’une vérification des drogues par spectromètre. 

Le personnel médical sur place a signalé que l’échantillon avait causé une surdose avec une 
présentation irrégulière, le participant présentant des symptômes de type crise et un pouls 
irrégulier. Pour plus d’informations sur le surdosage, veuillez contacter le coordonnateur des 
soins à la clientèle du site. 

La substance était de couleur brun clair avec un aspect granuleux. Une photo est jointe à ce 
courriel. Le client s’attendait à ce que cette substance contienne de l’héroïne. Elle lui a été 
vendue 
par un dealer qui l’a apparemment trouvée par terre dans le Downtown Eastside. Le 
spectromètre FTIR a trouvé de la caféine et de l’AMB-FUBINACA. Le résultat du test effectué 
avec la bandelette de détection du fentanyl était négatif. 

L’échantillon testé a été enregistré pour une analyse de confirmation. 

Si vous avez des questions ou souhaitez plus d’informations, veuillez me contacter ou vous 
adresser au personnel du site. [Signature électronique du technicien de vérification des 
drogues] 

d’éviter de paraître paternel, honteux ou dénigrant. Par exemple, évitez d’utiliser des expressions 
comme « Vous devriez… », « Vous devez… », « Il faut que vous écoutiez… ». Si vous n’avez pas 
de réponse à une question, les questions sur la réduction des méfaits doivent être transmises au 
personnel du SCS/OPS. Veuillez consulter l’annexe 7.2 pour des ressources supplémentaires sur 
la réduction des méfaits. 

 
Émission d’alertes pour les substances nocives 

 
Lorsque les techniciens de vérification des drogues trouvent des échantillons soupçonnés d’être 
inhabituellement dangereux et qui pourraient avoir des implications plus larges sur la santé 
publique (par exemple, des substances qui pourraient entraîner un nombre inhabituel ou élevé de 
surdoses), des alertes doivent être envoyées au site communautaire et au service de santé 
concerné. Ce protocole doit être établi à l’avance par votre équipe. 

 
Voici quelques exemples de scénarios dans lesquels le BCCSU a émis une alerte de santé publique : 

 
Date Lieu Substance attendue Résultat 

31-Déc-18 SCS N° 1 Cocaïne Fentanyl 

14-Fév-19 SCS N° 2 « Down » AMB-FUBINACA et fentanyl 

15-Mar-19 SCS N° 1 Xanax Fentanyl (négatif pour les 
benzocaïnes) 

Exemple de courriel 
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7.1 Clause de non-responsabilité relative à la 
vérification des drogues 

 
 

 
7.0 Annexes 
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7.2 Réduction des méfaits, 
informations sur les drogues et 
autres ressources 

 
 

 

 

Erowid est une ressource éducative à but non lucratif qui fournit des 
informations sur les plantes psychotropes, les produits chimiques et 
les problèmes connexes. https://www.erowid.org  

 
 

 

 

TripSit est une organisation à but non lucratif qui fournit des 
techniques et des outils de réduction des méfaits et un soutien aux 
personnes qui consomment des drogues. https://tripsit.me  

 
 
 

 

 
bc211 est une organisation à but non lucratif qui se spécialise dans la 
fourniture d’informations gratuites et de référence concernant les 
services communautaires, gouvernementaux et sociaux en Colombie-
Britannique. 
http://www.bc211.ca/ 

 
 
 

 

 
AIDS Network Kootenay Outreach and Support Society (ANKORS) est 
une organisation à but non lucratif qui offre une variété de services 
de réduction des méfaits, y compris la vérification des drogues, sur le 
territoire de Colombie-Britannique www.ankorsvolunteer.com  

 

 

 
Tableau d’identification des drogues - Un outil de référence développé 
par la GRC, la Sûreté du Québec, l’Association canadienne des chefs 
de police et Santé Canada pour identifier les drogues illicites et leurs 
effets nocifs. www.rcmp-grc.gc.ca/drugs-drogues/poster-
affiche/index-fra.htm  
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7.3 Technologie de pochettes Deterra 
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7.4 Affiches avec procédures de vérification des 
drogues 
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7.5 Bordereaux de résultats de vérification des 
drogues 
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Journal des tests de confirmation IN 

DATE EN 
JJ/MM/AAAA 

TEMPS 
EN 
24:00 

ID 
D’ÉCHANTILL
ON 

NOM DU 
TECHNICI
EN 

TOTAL 
COURAN
T DES 
ÉCHANTI
LLONS 

ÉCHANTILLON 
ENVOYÉ 
POUR TESTS 

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

 

Journal de test de confirmation 
OUT 

DATE DE 
COLLECTE DU 

COURRIER 
JJ/MM/AAAA 

NOMBRE 
D’ÉCHANTILLO
NS ENVOYÉS 
POUR TESTS 

NOMBRE 
D’ÉCHANTILLO
NS RESTANTS 

NOM DU 
TECHNICI
EN 

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

    

 

7.6 Exemple de modèle de journalisation 
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7.7 Fiche de rapport de données 
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